
IMAGE EVALUATION
TEST TARGET (MT-3)

I

1.0
K lii

II

2.2

UUt-
l.l

m
1.4 -

1.6— -=
1.25

V]

/̂a

'a.
*«^

v;

#
-0^ .<>/ //

Photographie

Sciences
Corporation

23 WEST mm STREET

WESSTER, rJ.Y. 14580

(716) 'à72-4S03



^̂
â^

^y/"^

CIHM/ICMH
Microfiche
Séries.

CIHIVI/rCJVIH

Collection de
microfiches.

Canadien Institute for Historical Microreproductions / Institut canadien de microreproductions historiques



Technical and Bibliographie Notes/Notes techniques et bibliographiques

The Instituts has attempted to obtain the best

original copy available for filming. Features of this

copy which may be bibliographically unique,

which may alter any of the images in the

reproduction, or which may significantly change
the usual method of filming, are checked below.

Coloured covers/

Couverture de couleur

I I

Covers damaged/

n

D

D

n

n

Couverture endommagée

Covers restored and/or laminated/

Couverture restaurée et/ou pelliculée

Cover title missing/

Le titre de couverture manque

Coloured maps/
Cartes géographiques en couleur

Coloured ink (i.e. other than blue or black)/

Encre de couleur (i.e. autre que bleue ou noire)

I

I Coloured plates and/or illustrations/

Planches et/ou illustrations en couleur

Sound with other matériel/

Relié avec d'autres documents

Tight binding may cause shadows or distortion

along interior margin/
La re liure serrée peut causer de l'ombre ou de la

dirtorsion le long de la marge intérieure

Blank leaves added during restoration may
appear within the text. Whenever possible, thèse
hâve been omitted from filming/

Il se peut que certaines pages blanches ajoutées

lors d'une restauration apparaissent dans te texte,

mais, lorsque cela était possible, ces pages n'ont

pas été filmées.

Additional commenta:/
Commentaires supplémentaires;

L'Institut a microfilmé le meilleur exemplaire
qu'il lui a été possible de se procurer. Les détails

de cet exemplaire qui sont peut-être uniques du
point de vue bibliographique, qui peuvent modifier
une image reproduite, ou qui peuvent exiger une
modification dans la méthode normale de filmage
sont indiqués ci-dessous.

Coloured pages/
Pages de couleur

Pages damaged/
Pages endommagées

I I Pages restored and/or laminated/

D

Pages restaurées et/ou pelliculées

Pages discoloured, stained or foxei

Pages décolorées, tachetées ou piquées

Pages detached/
Pages détachées

Showthrough/
Transparence

Quality of prit

Qualité inégale de l'impression

Includes supplementary materii

Comprend du matériel supplémentaire

r~7] Pages discoloured, stained or foxed/

I I

Pages detached/

rri Showthrough/

I I

Quality of print varies/

I

I Includes supplementary matériel/

Only édition available/

Seule édition disponible

Pages wholly or partialiy obscured by errata

slips, tissues, etc., hâve been refilmed to

ensure the best possible image/
Les pages totalement ou partiellement

obscurcies par un feuillet d'errata, une pelure,

etc., ont été filmées à nouveau de façon à

obtenir la meilleure image possible.

This item is filmed at the réduction ratio checked below/
Ce document est filmé au taux de réduction indiqué ci-dessous.

10X 14X 18X 22X 26X 30X

v/

12X 16X 2UX 24X 28X 32X



The copy filmed hère has been reproduced thanks

to the generosity of :

Seminary of Québec
Library

L'exemplaire filmé fut reproduit grâce à la

générosité de:

Séminaire de Québec
Bibliothèque

The images appearing hère are the best quality

possible considering the condition and legibillty

of the original copy and In keeping with the

filming contract spécifications.

Les images suivantes ont été reproduites avec le

plus grand soin, compte tenu de la condition et

de la netteté de l'exemplaire filmé, et en
conformité avec les conditions du contrat de
filmage.

Original copias in printed paper covars are filmed

beginning with the front cover and ending on

the last page with a printed or illustratad impres-

sion, or the back cover when appropriate. Ali

other original copies are filmed beginning on the

first page with a printed or illustratad impres-

sion, and ending on the last page with a printed

or illustratad impression.

The last recorded frame on each microfiche

shall contain the symbol —^-(meaning "CON-
TINUED "), or the symbol V (meaning "ENO' ),

whichever applies.

Les exemplaires originaux dont la couverture en

papier est imprimée sont filmés en commençant
par le premier plat et en terminant soit par la

dernière page qui comporte une empreinte
d'impression ou d'illustration, soit par le second
plat, selon le cas. Tous les autres exemplaires
originaux sont filmés en commençant par la

première page qui comporte une empreinte
d'impression ou d'illustration et en terminant par

la dernière page qui comporte une telle

empreinte.

Un des symboles suivants apparaîtra sur la

dernière image de chaque microfiche, selon le

cas: le symbole —» signifie "A SUIVRE", le

symbole V signifie "FIN".

Maps, plates, charte, etc., may be filmed at

différent réduction ratios. Those too large to be

entirely included in one exposure are filmed

beginning in the upper left hand corner, left to

right and top to bottom. as many frames as

required. The following diagrams illustrate the

method:

Les cartes, planches, tableaux, etc., peuvent être

filmés à des taux de réduction différents.

Lorsque le document est trop grand pour être

reproduit en un seul cliché, il est filmé à partir

de l'angle supérieur gauche, de gauche à droite,

et de haut en bas. en prenant le nombre
d'images nécessaire. Les diagrammes suivants

illustrent la méthode.

1 2 3

1 2 3

4 5 6



^^

E

Appel

^^B



REMA-EQUES

SCR r.RS

,x^nU^t^ faits hM$ le §0-m

BT

EXTRAITS DE RAPPORTS D'ARPENTEURS.

Appendice !îo. 27, du Rapport du Commissaire des Terres de la Oouronue,

pour 1861.

^y

QUÉBEC:
.„P„,Mk POU. ...S EST«..RENKU«., PAB HUNTER, ROSE ET ..MIEUX, K.« sr«. .RSU«.

186-2.



I

TowNsnu'S J

Abcrforil ....

l'ontcfrnet...

IJaskaioiigc.

Polette et Ti

(ipaulding...

TûuroUo

Paaquam...

Rolcttc et r

Oarneau, (îi

Armand

Mann



TABLE DES MATIÈRES.
Il

TOWNSMH'S AHrENTKS t.ANS LE BAS- CANADA :

Al>crforJ

l'ontcfract

ISaskaloiiBC

Polette et Turcotte

Spaulding

Tourelle

Daaquaui

Roletto et Tanet •

Garneau, (îasgrain et Lafontainc

Armand

Mann

Page.

5

. 6

. 6

7

. 10

. 11

.. 13

.. 13

... 14

... 15

... Ifi

i





r^MSOHlV'l'lON
PES

mmm arpentés wm le bas-

E3Sr 1 861 ,

HE D EXTRAITS DE RAPPORTS D"ARPENTEURS.
SUIVIE

TOWNSlIir D'ABEllFOllD.

,.,„„i„e.olilc,thlm.itcouc,tlnrlu»cxtm»etelo„n.hp.arr-.».t>.

,„d.c,t,par le tow.*ip «.^0-16 d'Abmlccn, cl do l autre, pal k tovvn.lnp p ,

'^"'*'
, , ™, .f mr toute sa profondeur, il est arrosé par \a EWitoe-du-

llcpuis son angle sud-est et sur toute ta p
ordinairement

Moine, Lurs d'eau considérable, ainsi uontme ^^^ '^ J,'
;:;::\„„.ae,.Qninze,

...le par les premiers '''^^^^^^^^^^^^^^^^^ '« ^^ ^-"'-

lesquels sont les principaux affluents de la llimr
^^ ^^^ ^^^^^

,J„t à celles ae la lUvière-du-Moinc . -«
f'^^^^^^^^^^^^^ «ucst du towuship

derniôre, depuis son embouchure sur la Rivière-des-Outaouai., an„

d'Aberdeen. ., ..,.,^ Icsnuels

^"^* •

, i . -...vinp« terres biùlccs et bois
;

la

" Sur le plan ci-joint sont tisurés les '«ontagn
, -^«

^^^ ^^^^^^.^^ de la llivière-du-

„,vtie du sol la^lus avantageuse se trouve ««
/ "^ ^^ SuclSr, en dehors du toNvnship,

'> "e et à l'an'gle nord-ouest du
^«-"f^^^^ rVintéd^v Pepliis le Lac Sucker, ver.

le sol est préférable, en que que ««^^;'
'^^^'^^ans rdirection des Deux-Rivières, il y a de

Vr^nest et en traversant la llivière-dc-1 Uurs, clans '' ""»'
. , «vaudcs dimensions.

Ifétendues de tcrro.de bois dur,
««^f/™^^;,^;;^ f,'^^

et les colons qui s'y

" Les lots que je viens justement de tracer fo^t «.i «
^ ^^^ l'avoinc-deux

établiraient trouVeriient qu'ils ^o-\^^^^^i:t^J:^\l^ronn^ro se vend $30 le

nhoscs d'un écoulement facile parmi les tabncantsucoo ., v
excellente specu-

niit:i=i:^:';;v:srxtet^,r\«..^^*-^^
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^raudc échelle, ot qui «Icvront rtrc continuées pendant bien «Iom Jinnéc*, non Hculcment
•lans le voisinage immédiat de ce township, mais aussi à une distance eonsidéral)lc m
rimout de la riviiVe.

" Kn liaut de la Grande-Chute, cette étcndut^ de pays est sillonnée par plusieurs

voûtes, et la principale, qui a été faite par M. William Moffatf, de IVmbroke, s'étend

depuis l'embouchure de la lliviére-du-Moine jusqu'au côté ouest de la rivière. Pendant

sept milles, c'est une route d'été, mais en hiver c'est un bon chemin jus((u'ù la (irande-

menont a i ouesi, çn arrière au lownsnip. u une a son poini (le ui'part a i emuoucnure iiu

l<'ils-du-Grand ou bra« ouest. Je crois qu'avant longtemps cet endroit deviendra le site

d'un village; car à peu de distance se trouvent d'excellents pouv^oirs-d'cau .sur la <irande-

l{iviérc et son bras ouest.

" Il y a du pin de belle qualité dans ce township, et je pense (jue cette année les plus

beaux boi.s de construction du Haut-Ottawa viendront de cet endroit, où en l'ont faire les

syndics de la succession Egan."

TOWNSIIIl* DE l'ONTEl'KACT.

l/c towu.ship de Pontcfract est situé en arrière de Mansficld, ilans le comte de l'ontiac,

et il, l'est il est contigu au township arpenté d'IIuddcrsfield. Il est de neuf milles de lariie

sur quatorze de profondeur. Il est coupé dans toute son étendue par la Kivière-Coulonge

et son tributaire, qui se déchargent dans la llivière-des-Outaouais au Fort Coulonge, dans

le township de Mansficld.

Le sol de ce township est montucux et couvert de plusieurs grands lacs, surtout dans

sa partie ouest. Sur l'étendue de pays exploré(! en amont de la ("oulonge, le bois dur

domine. Généralement, le sol est formé d'une riche marne, mais h- plus souvent il est

rocheux.

TOWNSHir DE lîASKATONOi:.

Ce township est situé sur la llivièrc-Gatineau. Il est de neul milles de large et de 14

de profondeur. Hes townships arpentés dans le comté d'Ottawa, c'est celui (|ui est le plus

au nord. Il est de figure irrégulière, et borné à l'ouest et au nord-ouest par la lîivière-

Gatineau, qui, à cet endroit, bien qu'jï une distance de 100 milles—à vol d'oiseau—au

nord de son embouchure, est un grand cours d'eau, plus ou moins rapide, mais générale-

ment navigable en canot, et dont la largeur moyenne est de dix chaînes. La lîivièrc-

Baskatongc, dont les eaux arrosent les terres de ce township avant de se jeter dans la

Rivière-Coulongc à. environ 2J milles au-dessus de la llivièrc-Jean-de-Terre, est la décharge

du lac de ce nom : grande nappe d'eau de figure quadrilatérale de 1 1 •' milles de long et de

]2i de large.

L'on trouve, dans le rapport de M. l'arpenteur Bouchettc, la description suivante des

terres autour de ce lac et de la partie arable arpentée dans le township de lîaskatongc :

—

" Quant il la configuration géographique de cette section du pays, elle est générale-

ment avantageuse ; le sol est formé de dépôts d'alluvion qui couvrent une étendue consi-

dérable du township. Pendant les crues, la Rivière-Gatineau inonde, sur tout sou cours,

les terrains plats, et c'est h cela qu'est due la formation de ces dépôts d'alluvion. Kn bien

des endroits, les terres sont hautes et couvertes de bois dur. Le pin blanc ou rouge est

I



loOKC.MM.IUI,„.,ur cl llu.nill.m lont, fm. !"» ''»'*\,«" „"",,' ,"„ lo contre. Ce

:£,m a «'ç laU,;» W m«f™"- 'SlV.'rarOeUc am WaUoÛ . 1 ponorait uï colon,

étendue (le terre oouvortc de boia dur. .,,11,. 1., Rlv•u^l•i•-Ui.ll

u Ce township a un caraet^re tout V-tieulie.jKgs U. bor^je^ U U--
;^^,,

ucau juaciu'au-dela du Y^-ii^^^^YVli'ii^ t lae S »on trlvn.ontâgneux et rabo-

(luol.iuea exeeptionn. lies côtC-s Hud-e«t et ent du lac «"«^'^ «"'
. impropres à la culture.

ï"ux avec .îi et là -le prolbndoH ravinen !l"î ».^«
^fjl^^'i^Jjtr HviS Lic^v^e et (Jati-

CeH knKéoH de u^ontagues sont eelles .,ui

^'J';^^^^
': ^ '^^"^^f^uTac-Baskatonge «V-.coulent

neau, et, s'il faut eu croire le rappor des
'^'^^Y^^J'^^,^'^"';, ^^^ le fait .mo les eaux de

par c'es deux rivièren
l'-»V"^^"''.liit'"elchnt u s^n dv^c^ est nioln» Clovù. Il u'y

a Gatincau refluent dans le lac, 1 on doit '^?°'''" ;'„y """uj„ j^ lacs dans le townslup

a aucun doute .lue l.ste.n..s aux environs d un nonibre^dc^^
^^^^.^

seraient, sans cela, propres a la en tuu.
f

' > .

j i,s„ néanmoins, (lue les lacs

être converties en prairies par le ^^i"""'^!^''/;™;: «ar ils abondent en très-leaux plis-

seront, pour les colons pins -'^vantaj^eux qu^^^^^^^^
,^ ^^.,^ j, t,^ ,,i,,

sons, pesant de f. à 25 livres. U '^^f' «"'=^^'^° tme do G Imour (qui est sur une île do

d'Ef^anetjusqu\\plu»icursinillesau-delàdela tr m,ao^^^^^^^^ U
^^^^^ ^^^^^ j,,

la Illviùreilatineau d^uu. aendue consid^^^^^^^
^ ,^ culture, sa sur-

belles terre) et de là ;\ l'ouest, Il ou !> nul es en a^^^^^^^^^

;, ^^ .^inpose

ÏOWNSIIIVS DE POLKTTE ET TIIKCOTTE.

Oc,to.n«lnp,oou,iKn»»o.tHUu<.. «u- le côl. nord do 1.
^"'^""^-'"^lvln

.owai-,; do ..oi:uo. ., panic da. lo c„„„o^;^:^x:^^:t ;;::

;:;;'o':::d :o!:::::lt ..i, „ui » ... ,„r 00.» ,... o. ,.. «u.ai,o„ contm,,,»,.

'"T:BtïLX:^"ùrl™I;=»ca„, .,,1 . d^c^^c dan, U lUvicS™.S...Ma„,icc :,

on.;!:^::^ ..- ;.« '—:::!::::ter; rr:;:;^::

*rr„.ip do .....0,.« da. ,0 con^~en, - ^-j^i^-^r t:

,own,lUp do..0,0.0 0,.™,.^^^^^^^^^^^^^^ ^^ ^^_^^^^^^„^. .„,,,,, ,„

doux cûtfa do la 1 '^•""•'™';; ''"",
. ^ ; „i„„i ,„o conx d<^iJ> arpente» on nr.

limite nord.oucst du lo»n,lup, aM a.pe. te
,

taufc, a
1

^^

,„. au St. Maurice, ouvriront . la eolon,»t,o„ un t-
^^^.^'^^^.^„^, „, ,„ Wt,,

r:::i::.Cr;::,S ::.Xln, .„ rapport adr.. an d^ane.



che» MUcoesnivcH, variant on hauteur ilu quol<(ueH j)lcdH îi environ cent plctls; lo hoI du

platouu pluH élevo ou i>1uh iiiicion, i.st toujours lo uiuillcur. Hi'|»t <lc vvh coui'Iuh ou iK's

uncicnrt bordn du Kl. Miuirico Mont diMtiiu'tomcnt visibles tii plusieurs oixlroits. Uli, lo hoI

est sablomicux, et lis imrtius iMov<''l'S coutionnout plus de matière vc'g<''talo (luo les parties

basMOS. Jjo boia qui s y trouve est lo sapin, lY-pinettc, lo pin, lo tremble, li; bouleau blaue,

jaune et noir, lo cèdre, lo Irèuo et à certaines places le tilleul (bois blane) Au-dessus de

la côte ou du bord de la rivière, ((ui, par cndroifs, est pleiu dojpréeiniees et de roclieH, le sol

est généralement composé d'une bonne marne brune, et couvert de bouleau noir et jaune,

d'érable, de sapin, cèdre, Irène, merisier, pin, épinctte rouge, etc., etc. lia contrée est

presque toujours ondulante, mais pas si moutueuse ((Ue dans le townsbipde Turcotte. Il y

a deux lermes s'ur le front de ce townsbip ; elles se trouvent indiquées sur le plan ; l'unr

appartient ii la succession Hall, et l'autre à M. IJaptistc.

" TiC front du townslup de Turcotte, 'i' premier ainsi (juc parties de8 2o, île et li-

rangs, ofl'rcnt aussi de belles étendues de terre, sur lescjuellcs on renmniue les mêmes plateaux

Hucccssifs que l'on trouve dans le townsbip de Polettc, et ([ui sont couvertes des mêmes

espèces do4jois. La côte ou le bord proprement dit, surtout dans le (juatrième rang, est

plus élevé que dans le townsbip de Tolette, rempli de précipices et diî roches par endroits,

et s'élève ii sept OU huit cents pieds ; la direction des vallées, cependant, étant presrjue

nord et sud, il est très-facile d'atteindre les terres hautes, vu (ju'il s'y trouve un bon

nombre de chemins pour le transport du bois.
'

« 11 y a une ferme considérable ii l'emboucliure de la llivière-aux-llats, sur le premier

ranu, elle appartient à M. Kaptistc, et lui rapporte de grandes quantités «le foin, avoine,

lue ilanspommes do terre, etc. Les semences et les récoltes se lont en même temps (ji

environs des Trois-llivières, et le sol y est beaucoup plus fertile.

" Le reste des rangs 1, 2, 3 et 4 est généralement accidenté et montueux, inégal et

rocheux, mais offre de belles vallées et des étendues de terre d'une grande valeur. Le sol

est généralement composé d'une riche marne brune ou terreau noir, couvert de grands nié

risiers, d'érable, pin, sapin, ''•pinctte, tremble, cèdre, hêtre, épiuette rciuge, et par endroit.-;

do chêne rouge et de bois de l'er. (Jette contrée est traversée d'un grand nombru

do chemins propres au transport du bois j ((uelqucs-uns de ces ebemins n'exigeraient (|Ue

pou ou point de réparations pour en faire des routes carrossables, sans eompler qu'ils tra

versent les mcilloures vallées ; do sorte que, bien que ces rangs soient plus accidentés qui!

le sol du côté ouest do la Rivière-aux-llats, les colons n'auront pas de difficultés à y l'aire

des chemins.
" Le rang A, (|ui est divisé eu lots sur la llivière-aux-lîats, jiiscju'au 'i le lot, offre,

î\ cet instant, le même sol et la même qualité que les premiers rangs, mais est moins acci-

denté. Au-dessus, jusqu'il la fuurcffe de Cigoncique ou Grande Fourche, le front do ce

rau" est borné par des collines rocheuses remplies de précipices, atteignant par endroits

unc°liautcur de plus de huit cents pieds et ayant parfois îi leurs bases des étendues de terre

unie, le long de la llivièrc-aus-llats. Lo reste des lots a été divisé le long de la ligne de

profondeur de ce rang, ou ligne eoutrale ; c'est la meilleure place jiour ouvrir un chemin

dans l'intérieur du town.ship, jusqu'au lot 52. A partir des lots 24 à M, ce rang offre

une assez «'randc étendue de terre montueuso et rocheuse, bien (lue la moitié au moins

soit propre ?i la culture ; le sol et le bois sont les mêmes que dans les premiers rangs ;
les

parties les plus accidentées couvertes do bois franc d'une très grande hauteur et de bois

mêlé, pourraient faire de bonnes terres à bois. 11 y a de belles étendues de terres unies sur

lesquelles se trouve du bois do la plus grande espèce. A partir du lot '.G à aller jus(iu'eii

arrière du townsbip, ce rang, îi l'exception du front plein de précipices et do roches sur la

Rivière-aux-llats, offre de très-bonnes terres couvertes de beau bois, et de grandes éten-

dues de terre unie ou ondulante.

" Les ran"'S B et C offrent j^éuéralemcut de trè.s-belles étendues de terre, si 1 on en

excepte quelques endroits près de la llivière-aux-llats, où l'on trouve bcauc(jup de pierrcN

et de roches. Le sol y est aussi composé d'une riche marne brune ou terreau noir, couvert

de merisier, érable, hêtre, sa^^ia, tremble, Irène, cèdre, cliène rouge, etc., etc. Il a plu-

sieurs clairières le long de la Kivière-aux-Kats ; (luelques-uues appartiennent à M. Baptiste,

et d'autres ont été abandonnées par les fabricants de bcis, une l'ois leurs travaux (iuis,

" La partie non arpentée de ce townsbip a été explorée à plusieurs endroits et ofhv.

tout le long; de bonues étendues d(! terre <|ui ne sont pas si accideutées que colles situées i)rès

temps,
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du SL Maurice nu Kur la Uivi^re-aux-llaU ; 1. .o» y «st le .«.•.me

•^^«"/-^'"^jiXio''^^
lolM)i«v.st,plusunuuI,otroi. y tr.mvo «lo. lotM .-onHulC^rah .-s .lo tcrro prc«qu un.o ou

Lnliop^tc ; fvpinouo rou^c et fc bouleau uoir, Hurtout. ..,„t .lune «runuo .luuonH.oa et do

.urlacc du trrritoir.. du St. Mauric,«, .-ourct prc«.,u« nord ot «ud. F'^^ « '^'^^j^J .^^j ^j*.

,u.nt «ui.'r.-r h votre- dt'.partcmcnt que Ich towiinlups .(Ui ««''"»<^/'"^>"''
'V vI^m n ÎhT

•c cniSre, «ount trac... de ,»ani.>ro\ï co <,uo IcurHligncH latérale» courent ^'«t « «"«'t;

Uiu ùc le. igucs .lo ranK ''t, c.,n«^..,ucn.mcnt, le. ehcmh.H de rang, r"'«"«" «*i J^J.^'
..nlctauïud. pour rîvantaKo et la connnodit*^ dc« c.d.>n.. vu .,ue tou« ï««j»"bU»°tj

iVn rang ont. .... dovrai.»nt avoir. d.« relation» Iréquentcs entre eux "'^"^^^^

propos d.> huivi-e ..e plan danH la »ul.divi«iou do la partie n..u arpentée du town.h.p do

Turcotte, chanue H.is .luo la clume sera néceH«aire.
i'i,«„,„ «n'il mt 1a

.< Le» rcsiourccK du territoire du St. .Maurice s.n,t lunaenHC... A »

^^"'«n'J f'^
seul revenu ..uo r..n en retire est lo pin, et la quantit.- en serait l.ien plus grande si le.»

i
anldeCisJuvaientpourHuivr'ea^ecplus lefacilitéleurç^

.. !.e n...yen l plus sin.ple de dévcK.pper es re.Hsources de ce ^'^'" «

'^''«J.

'^°. ^^
truire un l...n .Lcnnu carossable à nartir de l'.Uabhssement ..n

'^"•l^.f^^^^^J^^^'J^™^^^
jusqu';ï la Kivi.-ve.aux-Rats ; ;\ cette localité le « '«'"'" /7'-'*',;^7'7nP"'J;;"„^iX^^
lus. u'à la Uivi.Nre- Vermillon, au nord-ouest, le Lnig «L- la vallée do

.
R^'*'"^^"''^.^;^^^^^^^

•ou t'ont aupr.>w, et aboutir dans les environs de la Tuque, au 7'1,,;^« ^^^^^^^^^^

chemin de eolôni.sati.,n se.nblable à ceux qui, par autorité de votre
^fP?'2a (^«^"^0

r,l,miP.irs -lutros parties du pays aux colons, 8urt.)ut dans le IIaut-( nnada. ivC cnemin

a u-A IVflif.riui fi abl ï la .^.trée des deux côtés du St. Maurice, .
ii que des passages

dVm POU nient être Si plus bas, et à beaucoup d'endroits plus haut que la Tuque.

'
:;"..C Itro . u ils sont p^J eux-uu-.mes d'une grande valeur pour e ^«jys et ses revenue

seraient encore d'une grande utilité aux labr eants de bo.s, en ''«

l;""^ .'i

''^
"^f-^Pj'Jfi^^^^^^

nonient de foura-c pou leurs animaux, qu'il leur faut aujourd hui faire venir ^Ics iroiR

U^^^^i^es ains iî^^ légumes, tels . uo pomme» de terre, etc. Le ehcm.u serait auss

,l'uVe imme lïï v- eur pouHe c.muncrcJ .k- bois, vu que les tabrieants de ^m" P^nTo
n'en seTr rtouto saFson de l'année, tandis c,u'aujourd'hui ils n'..« que «^

;

M^«"''«^

•hëmTn d'été et d'hiver uni.iucnie.,t,-chen,ia d'été pour les canots et le» gâteaux et

e cmin d'hivei'pour les atteluies. L'automne, avant (,ue la glace soit asscT! solide pour

î s SlaL' et .M>ri2 PS quand elle est trop faible pour cette opération, les fabr.cantB

: ï ïou pelidant plusieurs semaines, auUn moyen do t-nsportcr leurs provi^ons.

. , .. ' '
. 1-..- ,1 „i,n,.,;.. «i.ri iisteincut annrécu'C si ion songe que ic
iidant plusieurs scmaïuu», auv-u.» ...«jv,. „..„,.--- .

ours chantiers.
" La valeur do ce ehemiu .sera justement

«PF^retoùeirofs n'ai rive
....nuuerce de bois commence l'automne, vers septembre ou^oetobre, et que le bo^s n aj^ive

.1 Québec (lu'en juin, juillet ou août do 1 année suivante. Grand nombre de lUbricants do

par 1,» Klacc» liottanlo», cl il lour faut oDïoycr leurs < coaduclcm'
»,'^,

|'.'„S°°
"„„drê

'
.

• „.,t „../% li.nru ««rviees ne soient reiiuis ou qu us puisseni remuo
temps, des semaines avant que l'^,"^^

«^^^^ JJf^ f^^^^^^^
ré.,uivalent de leurs gages

^^f
' '

.;. :^ ^'""/J'^'^n^SvcH^ nécessaires pour les

""™Ti;i^r"c'rrito™rd'u"it Maurice «ait «.Ui, .., rcourcc, no«^'rlfTt
,„„,„e„t en pi„,,„ai,

J- »f-
F"™»^ -- '- ?"«

'<.»ajt'ThlinX PUe,

2
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pôogiaplnc pliysiquc de lu contrée, sur aos ressources et lu manière la pliiH avantageuse de
les développer, jI ne inn reste plus qu'à ajcatcr que le eheuiin de colonisation doutée viens
do parler pourrait Hvo. lait sans difficulté, vu (|uc le territoire est très-propre aux clioniins
courant nord

;
les vallées, comme je l'ai déjà dit, se trouvant dans cette direction.

" Le chemin pourrai', aussi être construit à bien peu de frais, comparativement parlant
vu (ju il n y a que trois nvières quelqu3 peu considérables, sur lesquelles il faudrait jeter
des ponts : la Matawin, la Jîôte- Puante et. la llivièreaux-Kats.

" L'embranchement à la llivièro Vcrmillion serait d'une grande utilité aux fabricinfs
(le bois sur cette rivière boiséo, vu qu'il leur permettrait d'expédiei leurs provisions en li-ne
direct'? de la Rivièrc-aux-Uats', l'été, au lieu de iaire un grand détour par le Kt. Maurice par
les rapides les plus dangereux do cette rivière, au-dessus de la ïnque. Le chemin traverserait
en même temps une contrée bien propre à la colonisation, et qui deviendrait, en toute pro-
babilité, la première partie du Haut St. Maurice habitée par des hommes civilisés."

TOWNSIIIP DE S]»AlTLDlNf'.

Ce tov.nship est situé sur le côté Est de la rivière Chaudière, à son débouché du lac

Mégantic
;
en proibndcui il se prolonge, vers l'est, jusqu'à la ligne provinciale, ot est borné

d'un côté, vers le nord, par les to\vn.ships de Marlow et llixborough, et de l'autre côté, vers
le su^, par le township de Ditchficld. Les six premier.? rangs de Spauldiiig, qui ont été

divisés en lots de ferme, offrent avec les six rangs, arpentés dans Ditchfleld, environ 70.000
acres de terre très-propre aux établissements

; la plus grande partie est très-propre à la

culture, le sol étant eu général formé d'une riche marne, ot la surfaco modérément ondu-
lante ; les terres sont couvertes de bois franc.

La colonisation de ce township et des townships adjacents va maintenant l'aire de ra-

pides progrès, gijco au chemin recommandé par M. Duchcsnay; ce chemin sera bientôt

ouvert à partir do sa jonction avec le chemin LambLon, et traversera 1p« townships d'vVylnicr

et Gayhurst, et coupant la Chaudière dans ce town.ship; mais cet oL»jet si désirable serait

bien plus vite réalisé, si un bon chemin était ouvert sur la rive droite do la Chaudière à
partir du township de Jersey, en lion,, dof- townships do .Marljw, llixborough, SpauldinLr

et Ditchlicld, pour rencontrer le chemin do colonisation projeté de l'intérieur de Liicnvick

jusqu'à la rivière Arnold, dans le township de Wcburn, (|ui a été récemment tracé confor-
aiément aux instructions de ce bureau ; à cet endroit il rencontrerait la ligne de oommuni
cation que l'on se propose d'établir, do lu li'Mc provirciale au terMiirms d'un chemin qui
devra être ouvert par les iiutorités améritaines, dans l'Etat de Newhaiiis]ihire et qui se reliera

au chemin d-; fer de Portland et du 8t. Laurent, par le sud, à Québec par le chemin de
3Iégantic construit par le gouvernimeni, et à Sherbrooke et Montréal )>ur les chciiiin,- dos

townships de l'ouest ot de l'es*.

31. l'arpentour provincial Duchcsnay, qui a exploré le township de Spaulding, en fait

le rapport suivant :

—

'' Le sol sur toute l'étendue du township de Spaulding est pour lu plus grande partie
composé de mnrnc d'une bonne qualité ; bien (jue rochciiso par endroits, la terre est cepeii-
dant très-propre à la culture, et peut être classée comme tein- cultivable de première classe.
Le bois y est aussi d'une quilité supérieure et d'une as.sez bt^lle veimi> ; il est tiénérale-
ment mêlé, et consisto priîicipalement en merisier, érable, épinette rouge, cèdre, ,sa]iin

{/'(ilsam) et pin.

" Tout lo township est bien sillonné de cours-d'eau dont (juelque.s-uns sont d'une
grande éiendue et (jlfreut descolients emplacements de moulins ainsi que des pouvoirs
d'eau; je puis, entr'autres, mentionner le Ncbnellis et Kolomleis (noms (pie leur ont dou'U!
les SauvagOB). Lp rivière Chaudière (îllo.UK'^mo est un eours-d'eau très-mpide, u'ayant pas

de
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iilirrc, à

uww pî».. <i«o a™» pieds .>o,i.™f»"^™ï;„r,:XilcE.°';;''
'''°""'" """"

chai»..», ukJic ,,.iuto,„,>» les "'«''J;j
'"JJ^f^i,";: rr a deafé,, mai, en d'aul.»

'»

*' J. dOsire ebser,» ici, au sujet de ,a eoleujjaj^u ^«
™»e «ouWe c^e .a_^ee,,s^^^^^^^^^^^^^^

d'un eliemiu i partir d'Ajln.er,
''J»"™"' fl^'.'Ii^VSKra, de utiliM, et ,,u'elle est

tZTiX^ïsf ,:::,,;• îi: r,tX-ntt.o„t oeeup.. . p,*,..
,.,.

""•"n,S':tSe„>e,.t u,, e,,e„,iu rabeteu. P-S^^- >«

,tt ittl'.-irS
ae la rivière ClKiu.liè.re; «e chcmm traverse do Oajhurst a topa b

Z \l coutinuo !.. I.m:, a. l:x rivière jusqu'au lae MC-gautie.

TOWNSHIP DK TOUIIEI.LE.

Oc town.bip est .iiné .Inns le ccnutc- de Gaspé, est borué au sud-oue.t par le St. Lau-

tetown,.lup
^„„,.a,,.Mouts, et en arrière do cette seigneurie par le t.n>n-

au secours dc^ liauitams i v.

i,nnne^ terres propres aux établis-

tagncux et accidentés sur la surta.e, contiennen do tic ^ - -; JJ ^.^
, ^^„,.

.c^euts, qui ne tarderont pas à être vendues des c,ie cli^ u^
tnùt, eonuuo le lait bien voir M. l'arpenteur prov.ncial

^^^f^^^^^^ ^^ ,^^^ ^,,,, ^,

'u Tontes l.s terres sur le premier rang de
l-J

«-^J-
-^ ^J^ 'i-j^ 5 chaînes. Outre

,t,n. sont en état ^ ^^-^;^^^^^^^:::^i:^J2Z al^x pouvoirs-d'eau, eonsidé-

1, .vande nv.èro S^.-V^;-
'I

'

o ^ è n Iseau Patate. Sur la petite rivière h^t^.

vables: la petite ^••y'^^';\^^;
,f"':,\;, ^n deux superbes moulins, propriété de J, L.

Anne, à environ 10 ehaine.s du tlenve, som ou v
'r , ...,„,i-„, j, «eie est surtout U uu

SL illc: un n.i.ulin =' ^^""^'r "7 "J ^ 6 trèîbn î^ P>^
e^^^^^^ 1>»»^ '« -^''^-

U i supérieur. La petite r.v.ère Ste.
^"";^.^^ f

^ ^ iS"'V, luadriers,^ mais depuis

;,:ï.uetotaleme.. :ibambn;m. Ou ^^ ---;;J^ StlJ^lsements, propriété de

ï::;ri-:B;;u;;.U^- ée^llr! :!mt aujourd'hui abandonnés et . l'état de ruine.

IM. Uoy dit aussi dn township de Tourelle :

^^

" Le nom de ce townshi.j .ui^;--;^
^^i;

^^ tS'drpS^;: ^ie l'on reueoiL

Purpentage en at onlonne, e.t d a ^
^^^*^»^ ^j^ ^.^-i,,, y,,,, ae l'autre. Le premier de

,ur le bord de la mer u une
^''^*'""V,r'V,wt situé sur le rivage, :\ cet endroit désigne

ces blocs, qui est aussi le plus -;-^- ''^;'t.£ de lÏrme quadrangulaire, ayant une

sur le plan du townsh.p l ou elle

^^'-^J."";^^'' !;„,-, j, ^ne hauteur de 40 à ;)0 pieds. Ce

base d'environ ;J0 pieds ^'-l'-- -;e^
J^f

;«'
, "oc^illeux et quelquefois niême dans les

Sllïï l^lSîir u:u:^;';;i--^^su;îe i-ivagi par une étendue d'eau de plusieurs pieds

de largeur.
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" L'autre de ce« blocs, connu sous le nom de Ppfitft Tmirnii, ^^ u ,

3-v^?._r A«^p•^«^«- v™a„,Tkt r„otT>S^ës,%r,-rr„: ™i^^^^^^^^^^^
cho au maquereau.
1-, pouvoir-d'eau consido-

rukseau sont très-ùlev«eret'7'u^r;ccùs"diffrl^"srt«''d
''''"''•""• ^'' '^''' '^"^^""^ co

mais elles surbaissent ensuite trèsliTbïen;^^^^^ fi
• .

P'T'"'"' ''*''"-' '^^ township,

avançant vers l'intérieur
° ^^ ^""''"^ par disparaître entièrement t^i

ruin :-iX['3e^:i'liltti!.S Îu:;?!!!""^^''^ ^^^r
^''^« -«^^ 1-^- ^^" ^er-

peuvent être eonsidér^^es ol^ offmn Tlt^d^^-^.nT^
^'^-

s^",
''^"^'!'I^ ^'^ <^''I-^'»''-^^

d'excellente terro jaune, présent^p^ttoitte' utte^T^ .^^--'•
dont a coupe soit un obstacle réel aux communieaSs "^1. cuhu e^ Do n?' 'm'"'-

""^

aetuellement le on^ de la rivière Sfe A,,,,.. „« lî; • •

«ultuie De plus, il existe

lieues dans les terre«. Vdiemin n'est enco'rZr r'Z '^"'
'v.

J-^'°'""»''' J»^'»"''^^ ^ ou 4
frais on pourrait le rendre iTZciÙlhîeZ^^^^^ ^^ t'-^«-P^" J'^

ruisseau Patate, mais cehlcT «rse «roLpp 1 i's
^f'»'>J-il>Ip, chemin existe le lon^. du

revanche, près de la moi ié et déjà tïïs passabl enZ r"''-"""''%'^''"^
'"^ ^'^'•'^'^- 1'^"

tirer spécialement l'attention des défi- cheC sur lê^ n^l """'T:
'^- '"' Permettrai d'at-

le long du ruisseau Patate, et au si su Se nart e Z t'i • T. ''?' '"'''"-' ''''"''''^

ruisseau Patate jusqu'^ la ligne eeitraîe PhS r. W o ^ " ^^'"'^'"^
^^^P"'"^ '^' '"^

sur le 3me, sont'en\oie de défrietntt, c^^'u^é du "ofr /adfi'tfd?
'"" """•'"'"

tionset aussi lu proximité d'un centre comme ppIhîT «1? k
' f,,

**^. *^^^ communioa-
amélioraticns telles qu'église bureau de "^te htJ v '^- f '

""^
^
'" J'^"'^ ^^^ ""^'^'^ '^'-^

avantages si réels et ouTcst ^raro l^rf ' ? i'^
'"'"^^^^^^^

^l<.s

suffit c|les„.ereJ^^^t^;::;î::^:;r^-^^^ ^'—"• ."'i'

eentral^qÏïSf^rS^ÏÏi:;;::^^^^"^^-''^'^-^ ^'^P"'^ '^' >i.-
s'arrête à considérer 1a halurLrcSet^ . ^ >

1'"1/-^'°' ,"" J'"" ^'«^''•'^"^
'^' ' «"

livrer eiela.ivemenA la pO
'

he "âu2.1 rrr", '''"
1'-

^^"'""' ''»"" '" '"" •>' -
d'a^peot, le, djmo„U«, a'apVniiT"irr« ren^^e^

sut le 1er rang dan/irvoi, nam arfàlf ''f,,''f\<"' ?""" «--eTpcc,, tch .,„„„ i„ ,,.,,

le rntae.» Castor, qui! au Heure eon^mô d™," S^P"""-
""1'™'''""

'," ""'"' ''•'™''" V"
prient, de. difficile, ^^^i^^'z^T;^^!!:;:::^:::!:;^^"

'r 't^'

voie de faire enLtruired"sto Aune ^,l!^T.T '^
8""^"™;""' «" ""J^'^J'I"" -r.

donner un encourac-euient toi .uVanTli,'
""•"^"™''«""''' "« "« n,|„ora ,,,» ,l„

.ur,a^.edeOa,rir4&r™tlrSr„:Xu"':^^^

.erraintn\»ir„,n:rri,t?:^'i°:™!"^i''°r':-p^™":'^-""^^ :

[
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le cordon en profondeur. Dans le milieu du lac est une petite île. Un chasseur, que j'ai

rencontré depuis, m'a dit que ce lac se nommait le lac à l'ilet, et que lui-même y avait pris

beaucoup de truites. Dans le tracé du cordon en profondeur du town.ship Tourelle, outre

divers petits ruisseaux, je dois noter l'intersection de deux rivières. La plus petite do ces

rivières, qui se trouve au milieu du oe mille, mesure 85 mailles de larp,enr et coury sur un

terreia plat dans la direction du nord au sud. li'uutre, mesurant 1 chaîne 5 mailles de

largeur, se trouve sur le commencement du Te mille. Cette rivière, que l'on m'a dit êtie

un bra.s da la grande rivière Ste. Anne, coule de l'ouest à, l'est et se fraye un chemin à

travers les monts Ohic-Chacks. A un mille environ au nord du cordon en profondeur,

cette rivière semble couler sur nu terrain plan ; de là les cotes formées par son cours s'élè-

vent progressivement dans la direction est; à cet endroit où il y_a intersection avec le

cordon en profondeur, elles ont déjà atteint une hauteur d'environ 1500 pieds.

" Les espèces de boi.s qui dominent dans le town.ship Tourelle, sont : le sapin, h: bou-

leau, le merisier, l'épinette, le cèdre; on y rencontre de l'érable, mais eu petite quantité.

La seule érablière qui se trouve digne de mention se trouve dans les environs de la ligne de

du côté nord-est du ruisseau Patate. Nous avons rencontré là 4 ou 5 cabanes, oi\ on fait le

sucre au printemps. Les eèdrières sont en assez petit nombre, mais le cèdre y est de

bonne grosseur et de qualité supérieure. Les plus considérables de ces eèdrières sont sur

le parcours de la llivièrc-Ste.-Anne et du Ruisseau-Patate. Nous avons rencontré un

grand nombre de souches de pin dans cette partie du township, s' étendant depuis le Puiis-

»eau-Patate jusqu'à la Kivière-Ste.-Anne ; mais je ne me rappelle pas y avoir vu un seul
'

de ces arbres debout."
« Le sol est pour la majeure partie de terre jaune el do terre sablonneuse ;

sur le par-

cours de la petite Rivière-Ste.-Anue, ou trouve des terrains argileux et de marne jaune
;

mais ces terrains ne sont jamais de grande étendue. Les terrains de même espèce (jui se

rencontrent dans les autres parties du township occupent toujours si peu d'espace et ont

si peu de suite, qu'il est inutile de les mentionner."
" En résumé, je me permettrai d'ajouter que, de tous les townships offerts à la colo-

nisation, il en est peu de plus propre à attirer l'attention qu3 le township Tourelle. Ce

township a bien, il est vrai, le dé.-Javantage d'une culture rendue, en quelques endroits,

difficile par l'aspérité des cotes et des coupes de ruisseaux, mais en générai le .?ol y sera

fertile. En outre, les colons trouveront ici les ressources d'une pêche inépuisable en pois-

sons de toute espèce, et au«si des communications faciles pour le transport et l'échange de

leurs produits: Ste. Anne, d'abord, par l'établissement de premier ordre qu'y maintient

Jean LeBoutillier, écnier, offre un marché excellent. Déplus, le bassin de la grande

rivière Ste. Anne, qui offre un port sûr, est fréquenté pendant toute l'année par des goé-

lettes qui voyagent entre Québec et Gaspé. 11 sera peut-être bon d'ajouter que lo township

de Tourelle ibrmc partie du Port franc de (iaspé, et .lu'avee le township do Cap-Chiit, il

en est la limite sud-ouest."

TOWNSHIP I)K DAAQPAM.

Ce township est situé dans la vallée de la Rivière-St.-Jeau, en haut, dans le comté de

Bellechasse, et est borné au sud-est par cette rivière, où il forme partie de la frontière sud

de la Province en vertu du traité d'Asiiburton, et au nord-ouest par la Rlvière-Daaquani,

ou Mettawaquam; d'un coté, au nord-e.st, par le township de Panet, et de l'autre, au uord-.

ouest, par le town.ship récemment arpenté de Langevin. C'est le township le plus au sud

des townships traversés par la ligne projetée de chemin, divergeant d'angles droits du che-

min Taché, dans le township de Mailloux ; ce chemin une fois achevé jusqu'au point indi-

qué, servira beaucoup à offrir un vaste champ à la colonisation. iM. l'arpenteur provincial

Cas"-rain donne un compte-rendu iUvorable du S(d et du bois de ce territoire dans son rap-

port sur l'arpentage de la partie arable du township :

" Avant de tiM-niiner mon rapport, je dois déclarer ({u'en combinant toutes mes obser-

vation sur la nature du sol et ses accidents dans le cours de mou exploration du township

Daaquaui, j'ai trou-. r>, en somme, les terres de ce township très-iavorables à la culture, et
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ortrant mx cobns qui voudront les <l6frichcr les plus belles garautios de succès. Ce ,.uicontribue le plus à «.'inspirer cette confiance, c'est le fait si rare et si remaniuable «uc c e
territoire est partout extrêmement plan et généralement peu rocheux, avantage qui Lsurcaux défricheurs les plus grandes facilités pour l'ouverture des voies de couimunicationsLes seules difficultés a surmonter dans la colonisation de ce township consistent dans l'cxis'tence de quelques savanes ç à et h\, mais ces difficultés ne sont rien en comparaison de celU-scausées par les inégalités du sol, et j'ai le plus ferme espoir que, avant peu, un avenir brilla .se prépare pour la vallée située entre la Kivière-Daaquam et la Riviùre-St -Jean

TOWSFIIPS 1)K IIOLKTTE ET PANET.

Ces towships, situés dans le comté de Montmagny, sont limitrophes le long de leurs
limites sud-est et nord-ouest, et occupent le plateau à l'embouchure du bras nord-ouest de
la lliviùre-St.-Jean, et ceux de la Hiviére-dn-Sud. Le premier de ces towuships est borné
par le township de ISlontminy, traversé par le chemin Taché; le second s'étend daas la
direction sud-est jus(|u'à la frontière de la province; les limites sud-ouest des deux townships
formant partie do la ligne (,ni sépare les comtés de Mont/uagny et Belleehasse, et la limite
nord-est formant la limite sud-est du townsliip de Talon.

Un chemin praticable, appelé " chemin dos Anglais," coupe ces townships ; ce chemin
/ut ouvert par des partis d'explorateurs anglais et américains chargés de vérifier la li-ne
irontièro aux tonnes du traité de Washington, dans le but unique de transporter par cette
ligne de communication les provisions achetées dans Jes anciennes par,)issos sur le St. Lau-
rent

;
depuis, il a servi au tran.sport du bois, et en y faisant quelques améliorations, il jwur-

rait devenir très-utile aux premiers colons de ces townships, jusqu'à ce que ce territoire
soiticntièrement établi.

Le rapport de M. l'arpentour provincial Têtu iait voir jusqu'il quel point la terrre y
est propre à la culture :

" Ce qui /'rappe au premier abord dans ces townships, c'est la bonne .lualité de la
terre, qui se trouve partout si uniforme, sur toute la superficie de ces deux townshii)s. A
j)erte de vue se développent de vastes plaines qui sont interrompues de (.uelques rochers
ti .«-rares et qui ne servent, pour ainsi dire, qu'i\ relever cette immense plaine. LaRu -ere-l)aaquam, qu, traverse le township Panct dans toute sa largeur, arrose les deux
rangs les plus fertiles de ce township. En approchant de la frontière, le terrain devient
un peu médiocre, ce qui est dû aux savanes, qui, n'étant pas trè.s-éteudues,sont cependant
assez nombreuses

;
encore, quand la coloni.sation se sera portée vers cette partie du comté

trouvera-t-on des moyens très-faoilos d'assécher ces savanes et de les faire produire autant
que les meilleures parties du township l'anot

; car il faut bien remar.aier que le sous-sol
de ces .savanes étant d argile, (terre glaise,) surmonté d'une épaisse couche dV- détritus vé-
gétal, cette partie ne ma.Kiuera pas de devenir très-fertile aussitôt (lue les travaux d'as-
solement auront c'té commencés. Ç'es travaux seront beaucoup facilités par les ruis-
seaux qui s.llounout en tous sens cette partie du township et qui .se jettent les uns dans
la liiviere-Daaquam, les autres au sud de la ligne frontière.

" En général, le sol de ces deux townships est graveleux et sablonneux, mais ou ren-
contre beaucoup do terrain argileux et très-propre à la culture. On trouv.; aussi de la terre
jaune, grise et noire, mais en moindre quantité, quoique de bonne ..ualité et toute très-
propre à la culture.

'

"Le bois est généralement aussi beau «ju'on peut s'attendre de le trouver sur une terre
aussi lertile, et qui ne demande qu'un peu d'ouvrage pour devenir cultivable, car le bois
est généralement a.ss.z rare. Celui qui domine est l'érable, l'épinette, 1. pin, le cèdre et le
mérisier, tout bois d'excellente (jualité.

'
i

>

" J'ai la forme conviction qu'aussitôt la subdivision de ce township terminée, l'on verra

r
aussi,
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L'dre et le

l'on verra

es colons s'y ietcr en foule ; il y a d<5jà une bonne route de cbantior qui y conduit
;
cl o

est eomn u.u4 ut connue sous le Lia de chemin des Anglais, qui l'avaient assez bien faite

pour p uïoir chan-oyer des provisions durant l'été. Klle traverse une partie de Polette et

SpcT ligne provLiale un peu à l'est de la ligne nord-est du township Panet
;

i s s en

servirent tout le temps que durèrent les chantiers ; mais depuis .juc le comme ce de bois

•stinT ans cette partfe, li route a été peu fréquentée; défmitiyement, elle - abando-e

Très-peu de frais pourraient la mettre eu bon état; il ne s'agirait ,jue relever
Ji'

a b e» qu'

sont tombés sur le chemin, et le redresser un peu quoique généralement il oit a se dioii.

Très-peu d'argent en leralt un des plus beaux chemins de colonisation et un l^s p us iiC

qucntés. (^ette partie du comté ressemble beaucoup au terrain des townships de 1
ouest, et

est au moins aussi bonne."

les

est

TOWNSIIIPS DE riAllNKAU, (^ASGKAIN ET LAKONTAINE

Les deux premiers de ces townships sont situés au sud-ouest, et le dernier au nord-est,

au rang du chemin Elgin, dans le comté de l'islet.

Le reste des terres non arpentées dans les townships plus haut nommés, a été divisé

eu lots do ferme dans le but d'élargir le champ de la colonisation, en conséquence de la

vente rapide des terres placées des deux côtés du chemin Elgin, achetées par les cultiva-

teurs entreprenants des anciennes paroisses des seigneuries qui bordent le St. Laurent ;

l'ouverture du chemin Taché, qui traverse les townships do Garncau et Laibntame et coupe

le chemin Elgin, contribuera beaucoup à activer l'établissement de (^es terres publiques.

Pescription des terres divisées en lots de ferme, dans le township de (iarneau :

" Les cinq derniers rangs du township de (Jarneau, maiutenant arpentés, J".nn<^n'„;"";

superficie de vingt-deux milles acres de terre eu partie bien rvop.çe a la ^°
«'^;;;f

'«"'

«J^^^

une surface généralement unie et boisée le plus souvent de bo.s Iranc mole
;
ou y rencontit

plus de roches ([UC dans le township Oasgraiii."

description des terres arpentées dans le township de (îasgniin :

" Les cinq derniers rangs du township Casgrain, c,ui forment une supeificie de 10;11^\

..cies sou ..énéralcinent moins rocailleux que ceux du township (iarneau
;

ils sont en par-

ie bôifeenérablière, offrant un sol généralement sablonneux et de bonne quante e

towush-'p est sillonné en tous sens par de puissantes et nombreuses rivières, sur lesquelles

on pourrait facilement faire de nombreux moulins de toute sorte.

Description des terres arpentées dans le township de Lafontaine :

" Il se rencontre, en différents endroits, sur ces terrains, des prairies laites par les

castors il y a un bon nombre d'années, «lui seront d'un grand avantage pour les colmis, par

la facilité qu'ils auront de se procurer du foin qui, (,uoique d une (lualite assez inférieure,

M'en sera pas moins utile pour les aider à hiverner leurs bestiaux, les premières année,,

m.'ils occuperont leurs lots, en attendant qu'ils pui.ssent en récolter de n.cilcur. y .

aussi, sur quel(,ues lots, des érablières dontplusieurs sont de,a ^'"^'""^^''V^i;^?^^^^
mii y ont fait du sucre depuis deux ou trois ans ; es érablures seront un aut . • " •

g^

pour les colons qui se trouveront à avoir ces lots, leur donnant «^'^''^'^•""
^'^

,f^^
' ."

'"

qu'argent en les exploitant dans une saison où il uc leur serait pas possible de non laiie

pour avancer les travaux de leurs terres.
• • r •

i , v> >..f > ,1,. .„w
" On est surpris en voyant ces belles terres, qui sout pour ainsi dire a, la p^.itt. k no..

.-nltivateurs établis dans les paroisses situées le long du fteuvo ^^- ^^=»"™"
'

''viluïe.^i
soient pas établies depuis de longues années, pendant que nos jeunes gens 'es pU'- N'goiacux

de nos eampa-nes s' -loignaient pour aller vivre au jour le jour chez des étrangers. Une

d^s niisons\,remièi..-, ,,t",ui en l certainement retardé l'ouverture,
=;

^U'- es mauvais rap-

ports que faisaient les chasseurs, pour une raison ou pour une autre, contre ee^ terres

disant qu'elles n'étaient que des savanes et des rochersentièremcnt incultes, qu il ne talla t

pas son-er ^ établir; rapports que confirmait '''ipparence par une lisière de un a un mille

^rd^nifen arrière dés sdgneuriU ri est telle ^^^^^^^ «j^"-^"^^
'rnSS^i! u^^r '

ensuite lo manque complot do chemin pour parvenu- h ces terres, «^t ou deiniei heu 1

1

este
;

ineer.
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d'eau qui so dc^-chargcut dans iflliviè cVt Jcan^ cu^n^^^^^
' •""?

""'T^'' P*"" ^'' ««»•«'

le township Dionnerct plus de l^S^^ dfcol ui 1 fT r'''"*'
'"''''^"*

P'"' ^^ ^""t
une des .ncillcuro,s parties.

''''' de Lafontaine,, «iu. en .ont à peu près

.riLse l .0 pourvoir dCo'hSSrarn^o "oïrU%2 ' ""^
^'^^t"^"

'"^"«•

jeunes gcn.d^aller ailleurs pour n'y reneontrer^ueddcepUo^^^ ""•'''' P"'' ''^ «"•^«' «^"^

TOWNSHIP D'ARMAND,

Ce township est situc^ dans le eomté de Témiscouata, et comnrend m fmnf i . ,

part, de la nouvelle ligne du che.in de T..iseouata, eo.truirs^ I H t d^ dud parten.nt des travaux publies, , partir de la profondeur du township deSZhaller a la profondeur de la seigneurie du lac Tén^iscouata et Madawaska
La l.gne du ehennn Taché, telle ,u'aetuellen.e„t tracée, haverse diagonale.ent

etZT ,

''"^*'''' '""'' """^ "-"•' '^' eonununieatiou plus centraleet beaucoup plus avantageuse passant de ce township au township de Deniers et de Kd'une d,rect.on nord est, coupant le territoire si bien connu sous Ic^on.^ -^^^d j!^^^^^^^^^^^^^^

^z ::vvï; r'""'""^'^
^"^^-'^^ -- ^"""^^"- ^« -'-^^ ^-p*^ --'^^

I.a ligue actuelle du eheiniu Taelu! ecntmuerail toujours d'circ utile ', V6iMldes te™ ,,„ ,a Wtdeut, .au, e„,a,„e,. .-.vautage de .a rL„,i.,. i:;"! ^ """'

ti„„ ,Srr """ "™"" "• ''"'""'""' f'-'"'"" "»-'- -- --. " « ,,„„„.

TOWNSIIII' m; MANX
Le, ,c,™ divWo, eu lo.s de ferate dan. ce lowu.hip, dau. le eou.lé de liou.veu.ureeonm,e le ,,„l v„,r le ,,,,po,t de 1801, .out .i,„(.e, eu arri.Vc du ,-,„. de la

p"
1 làuC eue et de, terre» vendue,, .ur la Rinire d„ Loup, et à re.t du ..rri;i „ le r.::;K^^ .auvage. M,e.ae, de lli,.ig„„ehe. Klle. »,.t boruée. i l'e„t par la .eigueuric de.Shoo bred e le t„w„,l,ip de .Nouvelle, et au nord par le rcte du tcvuiip

renée drtt"'"
''"""" "' '"' '""' " '°''"'"'''' "^ "* ""''°'°'>"-' " '» '"'''' »PP-

^:<::;^;:d:?rd:;z:^^"^"'-"'"'
-ut.. Ae*„. ::,
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non

l.c rai)puit de 3J. Legeiulro donne une description très caoourageaute do l'étendue de

terre arpeuKîo :

—

" Tout lo terrain uue je rencontre, eu prolougeant cette ligne, est tellement bon et ai

propre à la culture, qu'il :i ôtû pris au fur et à mesure (lUC je larpentaw; j'étais accompagné

par un qrand nombre; de jeunes forts t\ bras qui ne se contentaient non seulement de mar-

quer leurs lots, mais qui aetncliement abattaient les arbres et défrichaient le terrain pendant

que j'ouvrais la lisuc.
, . -i v* i

" Ce terrain est parlaitemcnt uni et boisé de très-gros merisiers et érables ;
il s 6tena

vers l'est je ne sais iusqu'où, car lu Petite-Rivière, à tine distance do 14 i\ 1.) chaînes à

l'est de sa jonction avec ma ligne, vient du nord, et c'est du cOté Est que ce terrain si uni

et si bon m'a paru alors s'étendre.
. , i t >

" Ayant depuis prolongé l'arrière ligne du rang Est de la Rivière-du-Loup ju.'.quau

septième rang, j'ai pu me convaincre que le terrain déjà, mentionné s'étendait i\ I est
;
je lo

rencontrai sur la partie nord du 5e mille et sur le 6e, et de là, si je puis en juger par 1 ap-

parence, je crois qu'il ne se termine qu'à la vallée formée par la rivière Lscuniinac.

" Tout le terrain qui se trouve compris entre le Ruisseau Busteed et 1 arrière ligne du

rang Est de la Rivière-du-Loup, est do la meilleure qualité, et quoiqu'il se trouve très

élevé, il est cependant uni et l'accès en est très-facile j
Tabondance relative du bois est le

merisier d'une grosseur énorme et très-sain.
, , , i

" La "i-ande vallée du Ruisseau Busteed est boisée de pins dont le plus grand nombre

m'a paru sain. Ce ruisseau ne s'étend, à ce que j'en suis informé, que vers le quatrième rang

d'où il origine.
, i-. i. j i « •>.

" Je me suis rendu au poteau entre les 4e et 5e rangs, sur le rang Lst de la Kivière-

du-Loup, et j'ai prolongé cette ligne jusqu'à sa jonction avecla ligne ouest du town.ship

Nouvelle ; lo sol que j'ai rencontré le long de cette ligne est encore préférable a celui de.s

rangs déjà parcourus, et pour eu donner uue idée, je dirai qu'il est comparable a celui du

' " "'^
Le^bois dominant est le même que plus bas, c'est-à-dire le merisier et l'érable, et à

l'exception de la cote qui se trouve à descendre au point de départ, le terrain jusqu au

ruisseau Ilarrison est uni. Cette cote est la dernière dans ce rang que je dois rencontrer,

vu que la branche Est do la Rivière du Loup et le ruisseau Busteed prennent leur origine

vers le milieu du dit 4e rang, dans une épinettière, et que de là Icsmontagne.s disparaissent.

" L'accès pour se rendre dans aucun des rangs de ce township est d autant plus taci e

nu'il se trouve actuellement des chemins à billots le long de ecs différentes branches de

ruisseaux, qui s'éteudent jusqu'à la Rivière Escuminac, et une fois à la tête des ruisseaux

susdits, il n'y a pas de choix à faire pour les chemin.», vu que le terrai» est le même paitout

" La vallée du ruisseau Harrison dans ce rang est plus large et moins profonde qu elle

ne l'est dans les rangs déjà tracés, et la terre dans cette vallée est bonne au suprtonc degré ;

le bo qui y croît est d'une grossedr énorme ; l'on y rencontre par exemple
ff»

J<^"««5jaux

en grosseur aux pins ; le bois dominant est l'orme, le frêne et le merisier. Cette vallée m a

paru s'élargir dans l'intérieur, et je ne doute point que dans les rangs adjacents je la trouve

Ere r Irable, non par la'qualité du sol-car il est impossible d'en i-encontrer de n ei -

îeur-mais par sa plus grande étendue sans cOtes. Ce ruisseau lournit un volume d eau

considérable, et des moulins peuvent être mis en opération partout le long.
_

-Plus j'avance dans l'intérieur, plus je trouve le sol préférable, et je suis in ornié par

des irens diones de foi, qu'il y a de beau terrain et do la même qualité jusqn a la Rivière

Suminuc,"dans l'intérieur. J'ai pu d'ailleurs en juger, non seulement par 1 apparence de

M que e laissai entre les Oe et Te rangs, lorsque je prolongeais 1 arrière l.gne de a

mvièrê-du Loup, rang E.st, mais encore par l'avantage que j'avais h voir du sommet do a

,„onta-ne entre les 3c et 4o rangs, dans l'intérieur du township. J'observai alors de cette

«lace ou'il se trouvait une rangée de montagnes qui s'étendaient du sud-est vers le nord-

ouest à plusieurs milles d'où je me trouvais, et que de ces montagnes vers le lieu d obser-

vation le terrain inclinait graduellement; j'ai par là raison de croire que ces montagnes

^épamit la rivière Escuminac au nord et laissent une très-grande étendue de terrain propre

à des établissements immédiats de ce côté-ci vers le sud-ouest."
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Rapport do M. l'arpenteur provincial Duval sur l'exploration du chemin à l'Anse-à-

Gilles:

" Quant à la qualité de la terre partant du 5me mille jusqu'au 9me, le long de ce che-

min, elle est médiocre. Quant à la partie supérieure, c'eat-à-dire celle qui se prolonge

jusqu'au chemin Taché, elle est très-propice à la culture; le sol n'est pas pierreux et me
paraît très-riche. Les profondeurs sur les 5me et 6me rangs que j'ai tirés, se composent

d'une grande et belle érablière, sur laquelle on a établi plusieurs sucreries ; le sol sur ces

deux concessions est très-riche ; on n'y voit point de roches ni de côtes, en sorte que tout

est à l'avantage des colons. Je ne crains pas de dire que c'est la plus belle et la plus grande

étendue de terrain que j'ai parcourue jusqu'ici ; elle est, sous tous les rapports, avantageuse

h. ouvrir.
" Je n'ai aucun doute qu'une fois ces terrains connus, il ne manqueront point d'ôtre

appréciés par une foule de colons qui se livreront arec zèle et empressement à leur défri-

chement, et en retireront un grand profit. Dès que la route sera ouverte à une assez grande

distance, il est certain que la colonisation progressera dans le township Patton.

" Les moyens de communication sur ce territoire seront des plus faciles, car on n'y

aperçoit aucune côte remarquable ; cependant, il y a quelques élévations qui ne sont point

désagréables ; car sur le sommet de ces petites éminences, l'œil contemple avec plaisir cette

vaste étendu* do terrain qui nous enveloppe et qui nous remplit d'admiration envers l'au-

teur de tant de merveilles. Le bois, en général, est long et gros ; on y remarque quelques

cèdrièrcs mêlées de grandes et belles épinettes."

Rapport de l'arpenteur provincial Têtu sur l'arpentage des terres sur le chemin Arago :

" Dans les parties des townships Lessard et Beaubien, que j'ai arpentées, on y ren-

contre quelques endroits d'un sol rocheux, mais cela ne sera pas un obstacle à l'établisse-

ment de la presque totalité de ces lots, dont le terrain est, en général, propre à la coloni-

sation. La qualité dominante du bois, dans ces deux townships, est la cèdre, sapin, bouleau,

uulne, épinette; il y a peu de pin de forte dimension dans le voisinage immédiat de la ligne de

chemin ; mais la certitude qu'il existe encore du bois de construction dans le township

Lessard, c'est que, dans le mois de novembre dernier, on y a établi un chantier pour la

coupe de 6,000 billots, que l'on transporte au Bras-d'Apic. Toute la partie d'Arago est

propre à la culture ; l'espèce de bois que l'on y voit est l'épinette, le bouleau, le merisier

et principalement l'érable ; le fait est que, dans ce seul township, le nombre de sucreries

exploitées l'hiver dernier a été de plus de soixante.

" La ligne de chemin Arago est déjà, d'un grand avantage comme chemin de raquette

pour les personnes qui font du sucre dan» ce township."

Rapport de M. l'arpenteur provincial Blaiklock sur l'exploration d'un chemin du bassin

de Gaspé à Port Daniel, dans le district de Gaspé :

—

" Bien que mes explorations aient manqué d'atteindre le but énoncé dans mes instruc-

tions, c'est-à-dire, ouvrir à la colonisation la contrée en arrière des terres arpentées dans

cette région, néanmoins, je suis d'avis qu'il pourrait être tracé un bon chemin, qui, passant

par les rangs en arrière des townships d'York, Douglass, Malbaie et Percé, atteindrait le

bord de la mer près de la seigneurie de la Grande Rivière et oiFrirait aux colons une vaste

étendue des terres vagues de la couronne. Cette route raccourcirait la distance à la Baie-

des-Chaleurs d'environ treize milles, et aurait de trente-deux à trente-trois milles de lon-

gueur ; il mettrait en même temps un terme aux dangers et aux délais fréquents causés

par la traversée du Barachois, de Malbaie et Douglasstown, où après les grandes tempêtes,

la mer vient ae briser avec grande violence sur les battures à l'embouchure de ces rivières,

sans compter que la glace qui flotte le printemps retarde très souvent le transport des

malles et des voyageurs.

" A part cette ligne, grand nombre d'autres embranchements moins considérables pour-

raient être ouverts avec avantage, et activeraient beaucoup d'établissements de ce territoire.

Par exemple, un chemin qui serait établi jusqu'à la rivière St. Jean, et qui se relierait au

village de Douglasstown, ouvrirait deux rangs presque tout à travers le township d'York,

où la terre est d'excellente qualité ; en continuant le chemin jusqu'au barachoi de Malbaie

et de là le long de la rivière, l'on no tarderait pas à voir s'ét&")lir cette magnifique étendue

:^Ëlii
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de terre c^ui borde co cour. d;cuu. Les -i^esJc.k ^ i^t.aouth^^^

(Quelles il y a dcH terres tr6. bol es H ^^^f^\,;^^Striô^Tsc coloniHC, ce «era

moyen devenir acccssibleH au colon. De tait, si 1
interieui uts

se perfectionne. . „„^ ,,„

• I/oclroi de patenta et 1. n>i.e en «enlo Je. terre, de '» »7"°° '
^'enn °f»ont

„enve,e,.»,.>;JicnU„re,d.„Unt^^^^^^^^^^

ans ce pays,

aire ft.'s uui'imiuua uyw i/vnn^^-j- i -

Rapport de M. rarpenteuv provincial Blaiklock «ur l'exploration d'un chemin àpart.r

de LaTuque, sur le St. Maurice, h aller au hic St. Jean, Saguenay :-

...„,end.,,o„^..,n«^.2'p£ri^^^^

passant

r

I

f^e™nfs Ti::s^r^:<'rz^^:':^'S';:^^^o.r . «d.» d. >«

ta tmc, rpin du St. Manrice 8e trouvent i l'ouest de eette m, e.

reliant lo St. Maut^iee au »«f'-
J»"

<^;^^''

^'jf*^,'^^ 7^^^^^^ d\au, diminuent

s partaRO et «'ataissant do la .nème manière du eot6 opposé.
"" r'" "

1 , 1., ,„>nfr.'..> «UnA> entre la rivière bt. maurice
^. D'après la description qui precèdo do hi contrte

^^"^^^"'^J-^^^^^er que la nature

et les établissements du Haut «^g.^^"?'/^;^" "'^/^"
^i
3^,^' peu d'espoir de le rendre

montagneuse et accidentée du terrain et ^ ^^'«l^^f J^^J i'a" trouvé d'asso^z bonnes terres,

propre à la culture. Dans lo cours de mon exploration jai^^tromc ^^a^_^_^^.^
î,„„ronres îi

vallée de a riv ère L'rocuc, ou iusumic» ua..-,.-- .^- — -

de^^avantage» <|«i pourraient engager le eolon k s'y transporter.

..M ?arpent'ur provincial Arcand, el,arg« .pdeialement d ..ploror eette nv.ère, a

•-?°sïe'rriZtte'çri-iitsf.i:t"V'S^^^^^
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et de là eu /eHcondant rvd?(L de l'OJat L«^^^^^^^^
do la hauteur des ârre«.

r2.sieeue.a..ee. propre . la colltr:';.î;ut ^^^^^^^^^^^^^^^^^

ur4;^^s;^f:;sri!:^;!t:tt^sf5?
do croire qu'elle est semblable à eelle traS par* la %ne èxvhT '' """"

^ "' ''""

entre les^étSete^slt St 'iitrte :?Slrr»"?^'
''^^'''»'''—

^
^'un chen.i..

Bion que Iachosen'e,t pJ^i^sfblSTquX^e^ «tfra^Sr?''
^'""^^ ' '^^^"^'"

== ^

DïPARTEMENT DES TeRRIS DE LA COURONNE
Québec, 31 décembre 1861
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JOSEPH BOUCilETTE,
Sout'Arp. Oin.
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